
 

 

Synthèse consolidée 

Mise à jour du Plan d’action de Yokohama 2019 

 

1. Le Plan d’action de Yokohama 2019 et sa mise à jour 

Le Plan d’action de Yokohama 2019, qui accompagne la Déclaration de Yokohama 2019 

adoptée lors de la TICAD 7, énumère une série de mesures en vue de leur mise en œuvre par 

les acteurs de la TICAD dans le but de promouvoir les activités prioritaires des trois principaux 

piliers de la Déclaration de Yokohama de 2019. 

 

PILIER I :  Accélération de la transformation économique et amélioration de 

l’environnement des affaires par l’innovation et la participation du 

secteur privé 

PILIER II :  Consolidation d’une société durable et résiliente 

PILIER III :  Renforcement de la paix et de la stabilité 

 

Pour chacun de ces piliers, la Déclaration salue les avancements réalisés, souligne les questions 

en suspens et promeut une collaboration et des actions continues pour accroître les progrès. 

 

Le Plan d’action de Yokohama 2019 est un document évolutif qui a été conçu pour actualiser 

les progrès réalisés depuis la TICAD7 par les acteurs de la TICAD. Suite au lancement, en mai 

2021, du « TICAD Monitor », une nouvelle plateforme en ligne gérée par le PNUD, les divers 

acteurs ont été invités à soumettre par voie électronique l’état d’avancement de la mise en œuvre 

du Plan d’action de Yokohama 2019. Les acteurs de la TICAD ont été invités à fournir des mises 

à jour concernant les aspects suivants du Plan d’action : D) initiatives/mesures entreprises dans 

sa mise en œuvre ; E) résultats escomptés ; F) résultats/état d’avancement. Les soumissions ont 

été reçues sur une plateforme gérée par le PNUD. 

  

2. Éléments clés de l’exercice de mise à jour 

Depuis le lancement du « TICAD Monitor », les co-organisateurs de la TICAD ont activement 

contacté les partenaires impliqués. Un total de 240 soumissions ont été faites sur le Plan d’action 

de Yokohama 2019. 

 

Point1 : Pilier I - Accélération de la transformation économique et amélioration de 

l’environnement des affaires par l’innovation et la participation du secteur privé. 

Les efforts réalisés en termes d’innovation en vue d’accélérer la transformation économique 

comprenaient diverses formations dans les domaines de l’agriculture, de l’économie bleue, de 

la stabilité macro-économique, de la propriété intellectuelle, de la promotion de chaînes de 

valeur sensibles au genre, de l’entrepreneuriat – en particulier pour les PMEs, les femmes et les 

jeunes entrepreneurs, un soutien aux secteurs informels du microfinancement, et de la 

création/diversification d’emplois. Certains efforts ont généré une sensibilisation accrue à 

l’inclusion numérique. Les acteurs de la TICAD ont salué le démarrage de la zone de libre-

échange continentale africaine (ZLECAf) et son potentiel d’approfondissement de l’intégration 

régionale et d’expansion des marchés. Beaucoup de personnes ont contribué à l’élaboration de 

nouvelles politiques et d’un plaidoyer en faveur de la mise en œuvre, de l’industrialisation, de 

la création de normes régionales harmonisées, du renforcement des capacités pour stimuler le 

commerce et l’investissement, de l’amélioration des capacités de production des agriculteurs, 

du développement d’infrastructures de qualité – y compris celles de corridors économiques, de 

la facilitation du commerce, de la collecte de revenus et de la promotion de l’énergie durable. 

Des projets conjoints, des partenariats ainsi que la coopération Sud-Sud et triangulaire ont été 

utilisés activement pour assurer un impact plus important. 



 

 

 

Point2 : Pilier II - Consolidation d’une société durable et résiliente 
Des efforts ciblés ont été signalés, se manifestant par la fourniture d’une éducation de qualité 

et de STIM (science, technologie, ingénierie et mathématiques), de compétences en éducation 

pour la science, la technologie et l’innovation (STI) et d’une formation professionnelle pour les 

jeunes et les femmes. Réagissant à la COVID-19, les acteurs de la TICAD ont réaffirmé 

l’importance d’étendre la couverture sanitaire universelle (CSU) en Afrique pour améliorer la 

préparation à la réponse aux menaces de santé publique ainsi que la réponse d’urgence (achat 

et distribution de vaccins) et l’amélioration de la nutrition. De plus, des actions accélérées, y 

compris via une sensibilisation au niveau mondial, ont été entreprises pour accroître la 

résilience climatique et la réduction des risques de catastrophe, et la gestion des déchets. Il 

s’agit notamment de différentes analyses de données et évaluations (financement climatique, 

budget, évaluations de l’impact de la pandémie de COVID-19) qui ont été menées en partenariat 

avec le monde universitaire, les gouvernements et les organisations régionales, en vue de 

soutenir les efforts de relèvement. 

 

Point3 : Pilier III - Renforcement de la paix et de la stabilité 
Les acteurs de la TICAD ont reconnu l’importance d’autonomiser les individus dans la lutte 

contre les causes profondes des conflits, ce qui pourrait contribuer au renforcement de la paix 

et la stabilité, au développement et à l’amélioration de la sécurité humaine sur tout le continent. 

Des efforts ont été faits pour sensibiliser et mobiliser de nouveaux publics en soutien à 

l’initiative « Faire taire les armes » de l’UA, pour promouvoir les initiatives dans le cadre de la 

Nouvelle approche pour la paix et la stabilité en Afrique (NAPSA) ainsi que pour renforcer le 

nexus humanitaire-développement-paix-sécurité. De nombreux acteurs ont fait état d’un 

soutien à l’aide alimentaire, à la réinstallation des réfugiés, au relèvement communautaire et 

aux activités de renforcement de la résilience des réfugiés, des rapatriés et des personnes 

déplacées internes, par le biais d’investissements dans l’éducation et la formation. De plus, des 

investissements dans les économies du continent ont été réalisés en portant une attention 

particulière aux communautés déplacées et d’accueil, afin d’accroître les opportunités d’emploi 

et étendre les services d’entrepreneuriat, et à la réalisation d’investissements cruciaux dans le 

développement des infrastructures visant à éliminer la pauvreté et la dépendance. Le 

renforcement de capacités pour les fonctionnaires ainsi que dans les organisations régionales et 

internationales se poursuit. Ces efforts ont entraîné une augmentation des opportunités de 

dialogue, de partage des connaissances et de coopération pour s’attaquer à divers problèmes de 

sécurité, y compris les questions du crime organisé et du terrorisme dans les régions 

transfrontalières. 

 

3. Conclusion 

Le Plan d’actions a rassemblé les contributions des co-organisateurs de la TICAD face aux 

priorités de développement de l’Afrique. Pour la première fois dans l’histoire de la TICAD, 

depuis 1993, les co-organisateurs ont atteint une étape importante dans la création d’un 

mécanisme fonctionnel de suivi et d’évaluation pour la TICAD. En tant que plateforme en ligne 

libre et accessible, le « TICAD Monitor » (www.ticad-monitor.org) représente un jalon important 

dans la progression vers un mécanisme de suivi et d’évaluation amélioré, et permet aux 

partenaires de la TICAD de faire état de leurs progrès de manière efficace. 

 

Du 10 mai au 15 août, la plateforme en ligne a accueilli la participation volontaire de divers 

partenaires qui ont réaffirmé leur engagement et contribution active au Plan d’action de 

Yokohama. Le 15 juillet, le Comité conjoint de suivi a examiné les progrès réalisés dans la mise 

en œuvre des initiatives par les partenaires de la TICAD. Les participants au Comité ont noté 

http://www.ticad-monitor.org/


 

 

l’efficacité du TICAD Monitor et ont pris l’engagement d’accroître leur collaboration. 
 

Sur la base des rapports effectués sur le TICAD Monitor, les co-organisateurs de la TICAD ont 

reconnu les réalisations régulières obtenues dans le cadre de la mise en œuvre du Plan d’action 

de Yokohama 2019. Le rapport souligne l’importance de la paix et de la sécurité, de la 

connectivité, de la collaboration Sud-Sud, de l’innovation, de la transition numérique et verte 

envers le « Reconstruire en mieux » en réponse à la COVID-19, tout en promouvant le 

commerce et les investissements régionaux en Afrique en faveur d’une transformation 

économique accélérée et une société résiliente. En termes de répartition, environ 45 % des 

résultats et progrès signalés provenaient du pilier 1 (Accélération de la transformation 

économique et amélioration de l’environnement des affaires par l’innovation et la participation 

du secteur privé), 39 % du pilier II (Consolidation d’une société durable et résiliente) et 16 % 

du pilier III (Renforcement de la paix et de la stabilité). Les domaines où les résultats et les 

progrès dont il a été fait état ont été les plus significatifs étaient les suivants : promotion de la 

diversification économique, de l’industrialisation et de la compétitivité (20 %), amélioration de 

la résilience aux catastrophes naturelles et au changement climatique (17 %), développement 

du secteur privé (13 %) et amélioration de la couverture sanitaire universelle (12 %). 

 

À l’approche de la TICAD 8 qui se tiendra en Tunisie, la plateforme du TICAD Monitor sera 

réouverte pour accueillir les nouvelles soumissions des partenaires de la TICAD. 

 

Enfin, il est essentiel de relever le fait qu’en vertu des principes d’appropriation africaine et du 

partenariat international, le Plan d’action de Yokohama 2019 a reconnu la riche participation de 

divers partenaires de la TICAD, y compris le secteur privé en Afrique et au Japon. De 

nombreuses initiatives ont été menées et ont contribué à la mise en œuvre des priorités de 

développement de l’Afrique. En tant que forum ouvert et multilatéral, la TICAD soutiendra en 

permanence l’appropriation africaine et contribuera à établir des partenariats avec divers acteurs 

impliqués dans le développement du continent africain. 
 


